FORMULES DE TAYLOR
I) Dérivés d’ordre supérieur

Définition : Soit f une fonction dérivable sur un intervalle ouvert I. On définit par récurrence la dérivée nième de f notée f(n) (n(N) par :

· si f’ est dérivable sur I on dit que f est deux fois dérivable sur I et on note f’’ la dérivée de f’ que l’on appelle dérivée seconde de f

· si f(n-1) est dérivable sur I on dit que f est n fois dérivable sur I et on note f(n) la dérivée nième.

· Soit f définir sur un intervalle ouvert :

· si f est n fois dérivable sur I et si f(n) est continue sur I on dit que f est n fois continûment dérivable et on note f(Cn(I).

· si f est n fois dérivable pour tout n(N*, on dit que f est indéfiniment dérivable sur I et on note f(C((I).

Remarque : 
[image: image1.wmf](

)

(

)

n

nN

CICI

+

¥

Î

=

I



[image: image2.wmf](

)

(

)

coscos

2

n

n

xx

p

æö

=+

ç÷

èø



[image: image3.wmf](

)

(

)

sinsin

2

n

n

xx

p

æö

=+

ç÷

èø


· Soient f et g deux fonctions n fois dérivables sur un intervalle ouvert I (n(N*) :

· 
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· 
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(formule de Leibniz)

II) Formules de Taylor

· Lemme de Cauchy : Soient f et g deux fonctions continues sur [a,b] et dérivables sur ]a,b[. On suppose de plus que g’ ne s’annule pas sur ]a,b[. Alors il existe c(]a,b[ tel que 
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· Formule de Taylor Lagrange : soit f une fonction n fois dérivable sur I ouvert et x, x0 deux valeurs de cet intervalle alors il existe c strictement compris entre x et x0 tel que :
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C’est la formule de TL à l’ordre n et ce qui en dehors de la somme s’appelle le reste de TL.

Remarques : pour n=1, x=b, x0=a, on a le TAF.



Comme pour le TAF on peut énoncer le résultat de la manière suivante : si f est n fois dérivable sur I ouvert et si x0 et h sont tels que x0 et x0+h soient dans I, alors il existe 
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(]0,1[ tel que
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· Formule de Taylor-Young à l’ordre n :

Notation importante : soit g une fonction définie sur un intervalle ouvert contenant 0, sauf éventuellement en 0. Soit n(N. La notation 
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On dit que g est négligeable devant hn en 0. On appelle 
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 le symbole de Landau.

Théorème : soit f une fonction n fois dérivable sur un intervalle ouvert I et x0 un point de I. Pour tout x0+h dans I, on a l’égalité suivante :
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Remarque : cette formule de Taylor donne uniquement une information pour h proche de 0 (formule locale). Elle s’écrit aussi :
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Remarque : pour n=1, on a 
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et 
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. La formule de TY peut être vue comme une généralisation de la dérivabilité.

III) Compléments : fonctions convexes

· Soit f une fonction définie sur un intervalle I. On dit que f est convexe si pour tout réel x et y de I et pour tout réel t entre 0 et 1 on a :
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On dit que f est une fonction concave si –f est convexe.

Interprétation géométrique : deux points A et B de f…

· Inégalit de Jensen : soit f une fonction convexe sur un intervalle I. Soit n un entier supérieur ou égal à 2.

Si x1, …, xn sont dans I et (1, …, (n des éléments de [0,1] tels que (1 + … + (n = 1 alors on a :
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· Caractérisation de la convexité : soit f une fonction de classe C2 sur I ouvert. Les propositions suivantes sont équivalentes :

· f est convexe sur I

· f’ est croissante

· f’’ est positive ou nulle

DEVELOPPEMENTS LIMITES

I) Définition et premières propriétés

· Soit 






PAGE  
ANALYSE MA2
2/2

_1112088356.unknown

_1112089502.unknown

_1112171285.unknown

_1112171329.unknown

_1112171565.unknown

_1112172320.unknown

_1112171298.unknown

_1112170650.unknown

_1112170966.unknown

_1112171165.unknown

_1112170746.unknown

_1112170624.unknown

_1112089211.unknown

_1112089482.unknown

_1112088955.unknown

_1112087476.unknown

_1112087870.unknown

_1112088017.unknown

_1112087573.unknown

_1112087268.unknown

_1112087323.unknown

_1112087152.unknown

